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A nos Annonciers 
Fini le temps des v.a.oan ces. Octobre est là . Avec Zr h eure 

nouuelle et le d ésenchantement des jou.rs trop courts l'Au­
lom ne apporte ,aussi ses devoirs. l olre Bureau, après avoir 
sdtis fa it, 6 mois durant, à la partie principale de son pro-
91ramme touristique el lancé, sur les belles routes de chez 
nous, un nombre toujours croisS'ant d'.adeptes du cycloiuu­
risme, se doit alljourd' hui à l'adminislr·ation intérieure de 
notre Société. 

Les Randonnées - certes, non - n'auront pàs dit leur 
•dernier m ot avec la chute des feuîll es. Il y aura encore 
de beaux jowv; pour les sports de plein air. Mais il faut 
que vive notre groupement et, plus particulièrement, sa 
petite revue. 

Si no'tre désir de bien faire est riche; notre revue est 
p'auvre. Ses moyens sont modestes. Le « Randonneur Nar­
bon:n!ai.s » vit de sa publicité. Ce sont ses annonciers qui, 
puissamment, ont contribué à sa vitalité. 

Nous les ·en remerdons. 
Or, les 10bonnemen'ts arrivent à expiration avec ce nu­

méro et notre Trésorier, 'G.ccompagné de l'un ou l'autre 
àes Membres du _ Bureau, va passer chez eux pour en 
solliciter le renoàzïëllement. 

Nous leur demandons pour lui le meilleur accueil. 
Jlors· ses nombreux: membres actifs, notre société compte 

plus de 250 m embres bienfaiteurs qui tous se font une joie 
d e recevoir ce lwllçtin.... et de le lire. C',est que dès la 
première heure, ses parrains ont pensé qu'on pouvait faire 
i:euvre utile sans pour cela montrer un visa,ge renfrogné. 
ils ont voulu que sa rédiaction, son illustration reste vi­
da.nie. Le résultat n'est peut-être pas parfait, mais du 
m oins l' effort est-il si louable que nos lecteurs nous en 
savent "' gré. 

C' e-sl un fait que, loin d 'être_ jeté au panier avec sa 
bande, le Ra'Didonneur Narbonnai.s est lu . Notre dernier 
n uméro, tiré à 4.00 exemplaires, a vu ses réclames passer 
ainsi s,ous les yeux de 400 lecteurs . La publicité drans ses 
oolonnes n'est donc pas, après tout, une ma uvaise affaire ... 
el , cependant, nous ne ferons pas l'injure à nos annonciers 
de les croire guidés par le sentiment de faire une bonne 
.a/faire. 

Ce sont nos amïs. 
C' est à ce titre que, par aoonce, bien sincèrement nolls 

les remercions du renouvellement de leur publicité. 
Le BUREA.U. 

CON GENTRATION 
DES 

Sociétés Méridionales 

de Cyclotourisme 

A NARBONNE 

Narûoww, cité hi storique, auj ourd'hui déchue de son anci eone 

splendeur, a cependant g ardé J e son passé de riches monuments. Moins 

heureuse que Nlmes, Arles, Orange, elle n'a conservé intact, bien que 

métropole romaine, aucun monumeut antique ; mais le moyen âge et la 

Renaissance ont for~ heureusement laissé maints monuments dig·nes du 

visiteur. Fleur du Nord éclose au soleil de chez nous, sa Cathédrale 
St-Just vaul à elle !!e•1le un déplacement. Sa Mairie, ancienne forteresse 
épiscopale, toute patinée par les s iècles, u 'a de ri n1le qu'en Avignon Ses 

églises de St-Paal, St-Sébastien, l.amourguier, nous tuêneut du rnman 
au g-.1thi11ue flamboya r.t. Sa maisa11 des 3 1ww·rfres (rcnnissn nce) est ua 

bijou d'art civ ii. Son abba'1e de FonHroide, une merveill e d'art 

re lig ieux. 
Les randonneurs ont compris qu'ils devaient tenter que lque chose 

pour faire connaitre leur ville, malheureusement écartée de la publicit<i 

tapageuse des consortiums bate liers. 

Ils invitent cordialement 
les sociétés voisines : Toulouse. 
Mazamet. Montolieu. Béziers. Pé· 
zenas. Montpellier. Nîmes. à venir 
au début décembre visiter Nar­
bonne et, plus particulièrement, la 
célèbre abbaye de 

Fontfroide 
qui dans un cadre de grès rose et de 
verdure offre au touriste sa merveille 
d'art cistercien. 

Le prix de la visite, fixb ii 
5 francs, sera ramené pou:· les cyc los 
à un taux minime 

Nous espérons que tous nos 
amis répondront aux invitations 
qu'ils recevront incessamment. 

Li: BuRuu. 
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COMMENT ON OBTIENT UNE BONNE SELLE 

La selle la plus simpl'e ,est la meilleure. Pas <le oompli­
cations inutiles saruf dans cerla:ins cas très spéciaiux rele­
vant du médecin. Pas de triples r.essiorts, d'amortisseurs 
ou de sw;pensiion élastiqiUJe. Laissons ça a,'Ux voituPes, aux 
lourds omnibus. La bicycleUe est un outil de Lr.a~1sporl 

d'une simplicité mathématique. Quelque chose comme une 
équation dru 1er degré : « Homme + Vélo tr,av·ail». 
Mieux Le vélo est adapté à l'homme, meilleur est le tra­
vail produit. Ce qui va•ut pwr 1e «toUt » ~aut pour la 
prartie. Choisissez donc vowe sel1e et choisissez-là qui 
vous :aille bi<en. 

Lorsqu,e vous choisissez rune chalt.ISslWe, un chapeau, 
vous n'allez pas .aru petil bonhiefU.'r. Pas plus quJe vous 
n'acceptez chausswe trop étrioibe vo'U;S ne comprenqriez 
le chapelier qui voodrait, imnolJ,<;ba:nt la conformation par­
timùière de votœ chreI, voms refiler :un super canotier 
standard. Vos durillons exiglent de l',es·paioe et votre tête; 
le conformateur. 

Il en est .ainsi poûr la sell:e. 
Le tocq'Ulard acoepte de mode1er le v1erso de son .académie 

sur 1e cuir tout ~ermnt d 'uitJie selle sta.ndand ; le cyclotou-' 
riste 'exige 1e oontrairre de son fourll!ÏsS<oo~. Il v,eut qu?:elle 
soit marquée à son effigie. 

Voici une r·eoet1Je. 
Prenez une sel1e de bonne marqtuJe, ni trop largre, ni 

trop étroite, plutôt lon'gtuie et ddnt Le ooir prts dans le 
croupon ne pr·é;siente .auCIU,11 dlé'.f:atliJ. P1aœz-la sur votre 
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machine el cherchez une position, une bonne position, 
pas trop droite, pas Lrop penchée, 1en avant, bien équilibrée 
également sur 1es ischions et sur 1es bnas, ces de~·nier'9 
légèrement fléchis pour ab.smber Les cahots. C'·est impor­
tant. De votr,e position en machïnle va d!&].)'endre, tout à 
l'heure, le mode1é même de votr·e siège. 

Après aYoir rep.é.ré sa place exade sur le tube support 
cnleyez votre s~lle. Faite-la tr,emp!er à l'eau dura(nt une 
bonne heure. R,emontcz-la tout lmmkle et faites aussitfü 
une randonnée d''llne cingru.a.ntaiinie de kil'Omètres. Inler­
posez, si vous craignez le fa~u , 1u\1.1Je toile mince cao·utchou­
Léc ; mais les hémïques s',en pas&enl Lrès bien. 

Ce n'est pas to'~1t. 

Au retour de oetbe r.a'Ildonnéte, votrie sel1e, mol1e an1 

:départ, est <lev·enJuc rigide iet p.arfaitiement moulée sur 
votr.e . . . . . oonformabeur. Il f,aJut, mainbenalht, la graisser. 
à l'huile de pied de bœruf CjlUÎ, tout en lui laissa.nt son 
modelé, 1 'assouplira sans la ramo1lir. Pour ce faire, badi· 
geonner d'huile la face interne du ooir, la cha5.r, à l'aidQ 
d'un pinceau drur. Votrie :selle, .assio'liff~, 1avide de lubri­
fiam, en pre:r;.idra tout ·son soûl ; ma,'is, dans l'intérêt de 
votre fond de culottes, vous aiuri1ez tort d'exaigérier. Renou­
ve1ez les applications d'huilre de pied de bœuf rune ou deux 
fois de plus, .après d'arultr.es sorties de quelqu(ès hemies, et 
YOUS aurez, en qrnelqures s·emainies, une selle parfaitement 
calquée sur vos ischionJs, ce qui r.eprésenbe une partie du 
paradis que le ciel résiei·v,e a:ux cyclotm~ristes impénitents. 

En tout cas, c'est bi1en la seUe que j'e VOil4S souhaite. 

Cie HOUILLÈRES de BESSÈGES 
37, Ave1me de la Gare 

Ovoïdes Anthracites 

Houille - Briquettes 

Téléphone 3 - 65 ' li 

H. LONGUÈRE. 
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J[JLS 

s'habillent 
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le naturisme 
L'homme pr·éhistior'ique que j1e suis, à qui 100.000 ans 

diarus un blJOc de glace 10nt donné d'observier aviec quelque 
surprise malicieuse iun monlde nou:v1eau pour lui, ne s~ éton­
ne pas '.du <~ nudisme » . Il est si l'on p:euï dire ferré à 
glace sur l.a question . Est-ce affirmer qtu!e je suis sür, en 
lel1e matièPe, .au poi!nt de n 'y jamais broncher ? N10n, 
'mais, pour les awir v'l.ls jou1er rdev1ajnt ma caverne anœs_, 
trale, j1e sais que 1es p.etits des hommeS, à peiute sortis dru, 
cerde obscur de l'animalité, ne s'1embarnassaient pas de 
vêtements. 

Ils ne s'1en portaiient p.m;; plus mal. Jie crois même ay;oir 
dit dans 'Un de mes propos, « l'Eloge de ra suie;ur » , qu'ils 
ne s"en portaient que mieux . 

Dans le procès du namrism:e, j;e 111e rectifierai pas ce 
jug.ement ; je l'iexpliqiu1eria'i... car, sans aller ptus avant, 
fia.voue que mon int1ent'ion n'1est pas, dans cette rev.ue, de 
me répandre en actiorns die grâces 1au nrudisme. 

Je l)le SaiS pl'US q'lli ;U dit q1Up1a pü~r 1e memeur prin­
cipe j'U.Sq;u'à ses consé,qtuienoes _,extrêmes on .arrive à l'ab­
surdité. c•.est i.e cas du 1111.l:ctisme cd;nsidiéré p1ar des apôtries 
lanatisés - et j'.en compte parmi die bons amis cyclo­
touristes - 1comme run dogme ueligieux. 

Je ne :crois pas .au nudisme dogmatiqiuie . 
. Viai connu Thümme diu délm:t d'U quaternaiœ. Jie con­

nais l'homme modern1e. Jie ne 1e crois plus apte à singer 
~n pr.écurs·e'LIT, à jOiU)er d:afns des ·édens retrouvés des 
scènes naïvement bibliques. Les temps ont évoliué, les 
hommes !aussi. 

TroiS piOin<ts dominent 1a qUJestid.n : la sa,nté, la beauté 
et la morale. 
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Côté santé avouons sans défuiurs que 1es climats ontl 
ch;aJJ1cré plusi.~urs fois depluis quie 1e précurs·eur hantait les 
plain'.ès alluvionnair•es de Chelles ; ~:.lhomm~ _Chelléen ne' 
supporterait probablement pas 1: h1v.er pa!ns1en sans se1 

oouvdr. Uhiomme à chaque changemrent a dû s'.adapter. 
La tempér.at<ur,e d'.a1ors étail diotu;oe 1et prescpu:e chaude. 
Le oord de la Friance possédait l!e climiat ac1'l:11el du n?r.d 
de f Afrique : 1a flor•e 1'1attreste. A peirue 1es bisles de 1 ~i:: 
ver alJOns tiède 1av,a'iient-ielles eff1elllré les forêts qiue deJa: 
le printemps V•enait les remplir du chiant de s·es innombri~~ 
hl.es oiseaux, du parfum de s•es fleurs sauya,gres ~t 1e. so~eil, 
inconscient versait sur 1es lrommles le meme ratwn Joyeux 
qui dor·e chaque .année rnos raisins. 

Au milieu de cette I1iatruœ l'UxuriaJnlbe, sans danger pom~ 
sa santé, l'homme vivait nu. 

Puis la tempéJ:atrw:ie s,iest ,aba1:ssée. Des glaciiers ~nt oou­
ve rt jusqu'à notre beaiu lVIildi. L'homme lVIoustenen. du~ 
s'adapter 1aux 11i()IUv1elles ooll!ditioi~ de vie et s'h~b1ller, 
non chez «René », CflÙ n'existait pas crrne je sache, mais avec 
!.es dépouilles des .animalux buiés de sa main. Q~.and aw~c 
« s-es •enfants vêbus de pealux de bêtes » Cain fiu~a1t 
l'œil de la justice, il ne f.::rusait pas d? nrudi~me. ~l s'~bri­
tait au fond d'une cav.ernie, claJU<str1e .et sédenta'ire a la 
manière du lapon d'·a1Uj101urd'hui. Les amoncell~ments des 
débris de r·epas qu'on renoonltne datns s·es ,abris permet­
tent de l'affirmer. 

Ainsi éloio<né de la forêt tropicalie :autant que de notre. 
propr.e 'clim~t tempéré, l'homme moustéri1en était couvert 
de fourr'tir,es. 

Le vêtement .est donc né d'une nécessité vital1e. Dep'Uis 
lors l'homme n.'ia fait qu'1aJugmenfter l'épaiïssielUT d!e 88! 
pel~r·e, sans 1;3;isons pl~ysio1ogiqiues, soit par }uxe, soit par: 
mode. Il oonv~ent d'aJQiUter, oependirunt, qiu Il est devenill' 
probablement p1~ts fri1eux, ao?damrné à l'immobilité n;:us­
culair.e par la vJ.e mocLer'Ille. ou torut mo:uv1ement _est meca­
nisé. Mais le vêtement, lm, est deven•u tyr,a,nmq:uie. Des 

Produits des 
meilleures 
ma.I"ques 

Parfums d'Orient 
18 

R.ue du Font 
et vente ·a.u poids 

Chemises sur mesure 
Articles de Sport : : 
manteaux cntr snr mesure 
IUlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 
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oorisets, dies faux cols rigides, dres chiaJUSsturies e:xiagérément 
cambrées, des habits ridiculement loords et é troits sont 
venus à la longue empri:son'nrer notne corps, lui v<?ler lâ 
bienfaisante action du s·ol·eil. La révlo'lùe s'imposai t. Un 
v·ent révolutionnla'ir·e a bolt~1evierisé nos armoires. 11 faut 
s'en réjouir. 

Si l·e nudisme y •est pour qiuielc(Ule chose, tant mieux, 
bien que je pe:nls·e, .au oontr.a'.ir·e, q.u'u~l!e exagération doc­
trinaire peut abülutir à IUOJ.•e réaicti!On, surùout a\nec la ten­
ldance qu'ont lies jeu111es de prendr.e 1e coJ1tnepied des doc­
trines, des mœ urs chèr·es arux anciiens 1 

Enfin en attenldant cetùe réaction que }e so1uhaite loin­
taine, :u.h sportif peut, ,a1uj01.1Td' lrni, sans en:oouirü lie ridi­
cule,. j·eter son ool carcan et s'en. allier, l'été v.enJu, la poi­
trine découvede dans l'écha;i.1c1m~e d 'u).1 col Danton. Un 
cyclo-touriste, pltu:s r·évolrutionnaih·1e encore, peut sans répro­
bation chevaucher son cycle 1en culo ttes sc01utes, bras et 
oou libr.es dans rune chemis1e de tennis, qiuand ce n 'est pas 
le tor1s-e 1exposé à l'air libl'e. 

Mais de là à urne exhibition oollecthrie de nu intégral, 
dans une promiscuité plius ou moins inconv.enante d'âge 
et ide eex;e, il y à l'espace qui sépare notr.e Clape lumineuse 
et latine des forêts br:umeuJsles des Walkyries 111ordiq:ues. 

C'.est ici qu'il convient, pour combler oet espace, ce 
fossé, de f.aire intervienir la be-a:u;té e t la mora/le, chacune. 
dans ses maojf.estations social•es . 

A l'époque Cl1elléem11e, les hommes étaient beaiux, non 
de cette beauté qui donne la prime ·au visa.g·e mais de 
celle qU:i s"exprime par la juste harmonie des formes e t 
l'heur·erux équilibre dies pr:dportioins. Il vous aur,ait fallu 
voir ces peaux ruisseLal):lll':es so:us !'.effort, ces cu~rs bruns, 
souples, polis . Pas rull'e f.ace .d '1enilive, pas de chairs fl.é-
1.ries prématurément, de beint blafard, d 'eczéma, de cou­
perose ; 1e mouv,ement fais ait 1es musc1es 1atlhétiqtœes que 
la lumière 1et l'iair piatina'ient. Ces bronz:es antiq1ues étaien~ 
beaux, d'1Une beatuté ·animale, pudique. 

.... 
-·bertrand 1 

El 

électricien 
5, rue droite 

Tous Postes 
t. s. i. et accessoires 

El 
V ; .... 
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f'1ais 1 es temps ont oouru. Les hommes ne sont pl1Us, 

pour ~a pl'Upart, que des « l'.abitud~1ta!ir1e~ », stérilisés dans 
un m1lie'll dans une prof.essmn q'lll se rev:ele a la longue 
par "des t'arres e t des déformati1on,1S !Hal défi~ü~ . D'autre 
part, grâce a:ux progrès die la sc~en;ce m~1cale, , no~ 
oonservons nombr·e d'homm·es et de femmes inacheves qm 
n'e·ussent .pu vivre à l'ébat salll'vaigie. Ges mal-venus se 
marient se r epriodtujsent e t 1e:ur <lescendr.~noe 1aggrav.e le 
mal. U~e statislique officieUe 1accuse que 53 o;o de jeunes 
hommes furent, en 1929, ajournés, iex,emptés, réformés ou 
cl a;ssés dans les services ,auxilia;iries, sans oompber les 
déchets à l'incorp1oratiion. Ainsi, que llOiUS 1e voulions ou 
non no us sommes mal fichus iet ce malgré lies sports 
spe~taculair·es qui r.appel!Jent les jeux du cirqu~ sa,ns profit 
pour la race. Et c'est le spieclacle de cette lrudeur qiue le 
nudisme '"eut ,nous donner ? 

Ah ! mon rrlerci ! Sans all!er dans les camps naturistes, 
nous avons ' 1~s plagies d'été, oi'l , poil.li' tun beruu oonp_s qu~ 
retien t J' attention resthétique, imus 315sisl:ons écœures ia:u 
déballage de tou tes 1es misèries cachées sous l'anonymat 
vestimentaire. Chairs gr.aisseuses, qui tendent .vers l'inei:Uet 
des matièr.es dévitalisées ; maignmrs satamques ; rems 
en.sellés !renoux die v·eaiux, orbeils en év·en:ta;il e t seins q.ui 
ne tien~~nt pas ce qu'ils promettaj1ent &O'Us la complai­
sance d 'une armure de tune. Ge spectacle est déjà de 
mauva,is goût. 

« lJa beauté 'S ur la tel'J'e est la chose suprême ». 
(MUSSET). 

Il y a de l '.art danls la bea'Wté, comme H y ren a _dam~ 
sa représentation idéal·e. Un beau corps est toUJo1u.r:s 
chas te ; il 1es t en tout cas plaisa,nt à negf(1xlier . . Ces exh~­
bitiorns ne seraient donc pas m11S<si dégrada;n{lles s1 les exhi­
bés étaient tous dies Apol1ons, des Antinoüs. 

« Fiaire voir ses mollets, aussi c'est très vila,in, 
« 11!fai•s c'est bien moins vilain si les mollets sont biens .. 

(PHIPHI) 
Voilà pour la beauté, q:uant à la mora\lle .... 

v~~~:s C Y CL 0 v~~~:s 
Permet à tout âge et · sur tous 

· · les parconrs l'utilisation 
agréable de la bicyclette : : ; : 

Vous le trouverez chez tous les bons mécaniciens 
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J',avoue que c'est le point sensib'.l!e, le point névralgique 

de la question. La pude:utr est 1u)l fait de la civilisation ; , 
la pudibonld!eri.e ·en 1est la caric:al:Œre. Sans être pudibond, 
un honnêbe homme ne pe'Ut r·enoncer à cette stricte piu­
dieur, fonldamentale, qui porte s:ur les organes sexuels. 
D'.autr·e part, l ·e mélange des seX!es dans un costume aiussi 
dépourvu de mystère est prt:ifon{l:émJent répréhensible. 
Ecoutons le docbe'tlr fü~fi,er, oe pr.aticiien s~ est fait un 
nnm ·èlans le cyclotourisme. Il n°y va pas par quatr·e 
chemin.JS : « De deux choses l'une - dit-il dans sa revue -
« ou l'l()n est laid, et c'est alors une inconvenance cl' exhiber 
« sa laideur. Ou bien, l'on est beau ; en ce cas quelle peut 
« être l'attitude d'un beau jeune homme au spectacle d'une 
« belle jeune femme. Nécessrairemen't, il ne pourra .... 
« retenir ses émotions . Non pas, répliquez-vous, le natu­
« riste reste maître cle ~ai ..... alors, comme médecin, je 
« vous le dit, ce rnalur:iste n'est pas un homme : psycholo. 
« giquement et physiofogiquement c'est un anormal ». 

Voilà une opinion foanch!ement exprim6e. 
Va-t-on m'objecter l'homme primitif ? 
Certes, jadis mon 1ami Chel1élen, privé de toute ooll:ure 

intellectuelle et morale, allait complètement nu. Les femel­
les et les mâlres se mélaii1gieari1e'nt et ils n'étaient pas impu­
diques poor oe1a. La C'Ultulr·e morale à laquelle parvien.J 
ment les r.aoes supérile'U):ies n'rexisbait pas renoore po.UT eux.1 
La pudeur n'.av.ail pas plil.$ de sens qUJe l'amitié, l'amour, 
la bonté, la pitié. L'homme n ',avait pa1s goûté à l'arbre 
de la science du bi-en et dru mal. Taut était neuf en lui. 
Mais depuis, nous sommes heu'r·eU)Sement descendus du 
cocotier et nulle régpe;ssion ne i1lülus y fer:a remonter. Le 
bon goût, plus fort qtUJe l'rédlu!cation, cette tunique de 
Nessus des g·ens délicats, nO'Us fait traiber d'illlUillinés les 
pauvr.es bo1ugres qui s'am•uisent à jouler, sans pagne, des 
scènes de l'anden testamlent dans des jardins fermés. On 
se demande, au fond, qtuieUe do.se de gr.avité ai11Stère ils 
laccuml\llent en ®x pO(U;r ne point is'resbaupjr la rate dans 
ces réunions monrdiaiDJes où le moindre cache s·exe <loi~ 
r.ester .au v·estiiafoe. Un hiUmm·iste y crève'I'!ait de rire. 

Il faut oonch1re. 
__ L•e nu'disme est la meilleui··e et la pirie dies choses. Au 

point de vue de son intran.sig'eia'hoe doctriTuairie, il reste 
co111ci.amnable ; p10ur ses efforts contre la tyranni,e du vête­
ment, il rest à louier. Une ré.a!ctilon 'était nécessaire. Il faut 
!applaudir la révolte des ootj1s qui ne demandent qu'à 
s'épallJO'UÏr librem:ent à la 111.müère dans l•e p1ein exercice 
'd'une bonne hygiène et d'1une dulln.we physique appropriée. 
Mais, de même que l'homme a SiU grandir son âme en 
prenant coniscience de lra mora1e, de même il s'amoindrirait 
s'il venait à oubliier toute retenl\lJe, toute pudeur. 

Voilà ce que pense iun sauv;age. 
Le 'troglo'dyte migrateur. 

~;=======================================• 
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Le Saut de Vezoles 

Un site voisin, très igno ré el qui donne au touriste l'idée 
de la H.aiute Montagne, av.ec ses bois, s·es prairies, ses. 
sources et, enfin, dans une orgie de rocs décha;rnés, Sa/ 
magnifique crnscaide de 400 mètres, c'est le « Saut de Vezo­
les » qu'on a coutume de placer à Saint-Pons, bien qu'il 
soit situé en réalité .a'llx oonfins des comm'llnes de Riols cl 
de Prémian, dans la vallée du Ja't.ir . 

Voici l'ilinér.air·e- aidiopté par les Randon111eurs ( 150 kil. 

environ ) . 
Prendre à Narbonne la route de Saint-Chinian, par 

Cuxac, Qtuv·eillan, C1iuzy et Gébaza:n. A Saint-Chinian, 
( 32 kil. ) ge'nliUe ville très animée a:vec à l'entour d e 
jolis siles agr.estes, Lournler à droite, avaint }e PWlt sur la 
Vernazobre, et suivl'e le G.C. 20. P.eu a.près, à droite , 
Pierr·erue . daUJS le vallon des l\lfourg.u.es. A Cess·enon 
( 41 kil. ) - ou plutôt ava;nt Cessenon - pr·encL're à gau­
che G:C. 14 qui aba:ndonne._ Ja_ Vernazobne pour remonter 
Ja vallée de l'Orb . A 50 kil., Roquebl'un, village très 
pittor·esque bâti en amphithéâtve et jouissaint d'1une lem-
pérature privilégiée. L'Orb r·emontée jusqu'a Ta.rassac 
( G3 kil. ) beau point de vine siur l'EspiiroU[Se et plus pairti­
culièrement sur les haiubes falaises du Mont Caroux, est 
ensuite abandonné pour suivre à ga'llfche le G.C. 39 qui 
longe le Jaur, bellie riviève poisso'J.meu1se qui pr·end sa 
source à Sainl-Pons dans une grotbe très inté1,essa:nte à 

visiter. 

~ ---1 
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La vallée du Jaur est fort belle. A droite du chemin, 
peu après le carrefour, •aiu-dless•uis de Mons accessible par 
une forle rampe, se trouvent les fa;meJtIB1es gorges d 'Héric 
dont nous parlerons da:ns un prochain n:umé1'0 . Passer 
sans ùi:.rrêter, car les gorges •exigent à elles seules une 
journée. Travenser OL!l'rgu;es, vieil1e petite ville infiniment 
picturale, - pho Logénique, pour être moderne - e t, par 
Sainl-Etienne d'Alba;gnan et Prémian atte indre Ardouanc 
( 80 kil. ) d'où part, du pied du lrn;mea:u situé en haut et 
à droite de G.C. 3fl, un petit chemin montant, qui s'in­
curve et serpenbe jusqu'à 1.;anglaide, point terminus des 
véhicules, fussent-ils de simpl•es vélos. Nous répétons à 
l'adresse de nos m embr·es honor.aiir·es, qu'·une voitur.e p~ut 
très bien atteindre Langl·acLe ; après, c'est l'ascension d'ail­
leurs facile sous 1es ch~taîg11iiers , les noyiers et les chênes. 

Prendre le sientier qui part du chemin entre les deiux 
groupes de maisons et monter lentement à trruvers bois jus­
qu'!l'ux prairies supérie'u\res et, de cett.e lisièr·e, en ayant 
toujours le ruiss:ea'u du V1ezü'Les sur la. droite, jusqu'à l't1ne 
des bergeries rustiq1Ules ; celle qui surmon:bée d 'un bouquet 
de beaux arbres se mir·e da;'ns le bassin de l'une des deiux 
sources a iprès desqi1~ell!es se p1~entJ.r,a le déjeûnfer. Dans 
celle premièr'e marche, mfoux vruut ·avoir pour tendance 
d 'appuyer à droite .en monta.nt. 

Le r·esle iest ass·ez ardu, sans être imp.ossib1e même pour 
des gens peu entraînés. Atteindl:'e pa:r les prœiri-es la der­
nière bergerie et pren~dre à sa droite le sentier qui monte 
dans l~ garrigue parflumée, qui monte, se perd, se retrouve 

Pour la réparation soignée de 
votre voiture adressez-vous au 

Garago CIBIDBilt DAilNIS 
4, i'lvenue du Progrè•, 4 

<!/Cr~ 

Agence des A ulomobiles 

"BENOVA" 
la plus robuste des 5 G. V. 

CHA PELlt:R!E 

25, Rue Jean-Jaurès, 25 
NARBONNE 

Toujours les dernières nouoeautés 
- et les meilleurs prix -
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toujours montant, jusqiu'à la crête roche~e d'où, par un" 
étroi ~e brèche forma:nt ool, on a sur le saut de V ezole :un 
point de vue remarq;uabl<e, sublime. Le ruisseau du Vezole 
-- oe nom ·est discutable -· qui n:aît sur le plateau entre 
l'Agoût et le .Jaur, sur le ber;ritoïœ de Fr.aïsse-sicy.-Agoüt, 
contourne la forêt de Brimea/U e t, br':use(Wement, trouvant 
deYant lui, à 1. 000 mèlr.es d'altitude, un vide de 400 mè­
tres, s·y jette 1en cascades frémissa'.O:bes et de chutes en 
chutes atbeint son lit inféri~. Le specta:cle est merveil­
leux . Il n'est pas de mots pO'Ur lie dépeindrn. Il faiut le voir . 

On peul, par un sentier bi<en traicé, descend;re à quel-\ 
ques 200 mèlPes au-dessous da:ns la vallée, mais jamais 
le spectacle ne vaiudr•a, p.ar son 1ensemble, celui de la 
crête. Une série de laoets, sous de verts ombrages, condui­
sent jusqu'au pont rustique qui tra,vers·e l·e ruisseau et per­
mettrait, le cais échéant, de joindrie Prémian par un sentier 
montagnard. Enfin, pour ceux q:ui possèdent à la fois le 
temps et bon pied, i11ous oornsieillons l'ascension dJu rocher 
de V·ezoles, .en longeant la cascade jusqu'à son oolmen : 
m erveil1eux panorama (2 heures environ) . 

Le r.elour se fait par le m ême chemin jusqu'à Langlade 
où les montures sont reprisles •et, par Ardoua.ne, Riols, on 
rentre à Narbonne 1en utilisain.t la n;ationa,1e 112 par 
SainL-Chinian, etc.... .etc. En résumé : Sibes merv·eineux 
atteints sa,ns difficultés extrêmes ; beUes routes goudron­
nées partout, sauf après Aroouia!11Je. 

1}picerie fine - vins fins - liqueurs 

beurres et fromages - produits ds régime 

Maison alhinb ac 
17, cours République 

saucissons - :- pmbon d'york 
p~lés lrufés - fruits au sirop 

le renom pa.r la qualité 

L'Homme des petits chemins. 

Quincaillerie 
Articles de ménage 

Chauffage 

J.LANFREY 
1, p1ace Voltaire 

NAR,BONNE 
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Il n 'es t pas possible de lies <énumérer boutes. 
Depuis niotre denîi•er bul1etin, en ra,lsion même des. 

vacances, trois mois se sionl écou:lés, mois riches en 3Jr-
ties ..... . 11 faul donc rés'llmer. 

ENSEH.UNE: 
Tous les dé tails sur Ernsél'll.11111e 10nt déjà été donnés 

dans no tre numéro de juin 1930. Les fomlLes de la vieille 
cité ibéro-grecque sont donc com11U/es de nos 1ecleurs qui 
nous en wudr:aient de 1eiu'r rép"é'ber q1ureues oonstituenC 
pour Il!Otre région llme source inestim:abl1e de joi1es archëo­
logiques. 

Ensérune 1es\ à mi-chiemin_ 1entœ Béziers et Narbonne. 
Celte année, no'tre visite du 10 j'Uillet fut fa;ite en parti­

cipation avec les cydol:o:u:ris'tes Montp1ellier.ains condruits 
par leur .aimab1e pr1~iid!e'Uit, M. Daubian-Delisle, chef de 
travfr'ux à la FaiC'Ulté de Pharmacie. Au groupe imposant 
que formaient Randonneurs N arbonnais e t Montpelliierains 
s'étaient joints quelques Mazamétiairus, dont les frères Ar­
taud de MonboHeu, fidèles hiabitu~s de nos sortiies, et un 
lot assez important de Pisoeoois aViec L<éo Bascou en tête. 

La visite du Ma.lp1as iet des trois tunrne).s q:ui for.eut l'épe­
ron - lesquels, é tag.és les 11.ms sur les aub1es, donnent pas,, 
sage au chemin de for, au canal du midi et à l'éco1U1emen~ 
des ·eaux de l'ancien éta:nig de Montady - s'ieff.ectua le 
matin. Auparavant, la caravane avait visité, près de 
Béziers, les sept écl:ui')les de Fo$er.anne, .appréciable travail 
dû au génie de Riqujet. Le soir, 1après tup.1 bon déjeûner 
pris sous les pins de l'ancien paire, eut li1eu la visite des 
fouilles, tant à la nécropole ibéro-gœcqi.œ qu'à l'oppidum 
romain qui occupait le ba!ut de l'-ép.e11001. Enfin, visibe du 
Musée d'Etat dont le OOTiserv,atieur est un de nos distin­
gués compatriotes : M. l'abbé Sigal. 

CYCLES: 

be Chemineau 
b'Océan 
Griffon 

~~ 

f f 
f f 

CHANGEMENT de VITESSE 

be Chemineau 
b'Yzoard 

@@·•IJ/w~! .. ,Jrw@@ 
be Cyclo 

Etablissements GARCIA & TOMÉ 
3, Boulevard de la Révolution 

REMISES _SPtCIALES AUX RANDONNEURS 

NARBONNE 
Téléphone 1 8-t4 
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Une ombre au tablicaiu : la magnifiqœ collection de 
l\:I. Mouret, au domaine dru Nègre, près Vendres, dont l.a 
visile était au programme de la journée - et qui renferme 
outre la fameUJse ooup'e de l\ifoidias de Illombreux vases 
funéraires ibères, gr·ecs 1et campaniens - ne put être vue, 
son propriétaire absent n '.ay!a)nt pu I1JOIUS reœv'()lir. 

Bonne journée d'ail1eiurs abondamment filmée. 

LAMPY-SAINT--FERREOL 

Le dimanche 17 jui11el, parbant clie Carcassonne, une 
caravane imprie;ssionna'.n:te de valeureux - et valeureuses 
- cyclotouristes est mo11bée jusqu'au Lampy, par Monto­
lieu - où ils f<ur,ent r.eç;us par les frères Arta,rurl - Saissac1 

el de là jusqu'au granld ba&<;in de Saint-Fe rréol pa;r Ar­
fons et Sorrèze. Ces lieux, chers aiu;x Nia,rbonnais, sonV, 
trop oonnUJS de nos 1ecbeujs pour q'UJe nous leUl· .en van­
tions les mérites, d'ailleurs il f,a,udr:a,lt la lyre d'Homère 
pmu- chanter 1es mil1e pér'ipélfos q;ui w::oompagnèrent 
cette délic'ieuse sortie. La présieinbe du gl'Olupe féminin 
donnait à cette promenade bucolicrue :un charme inhabi­
tuel, malgré le v·ent, 1es boiùrra:sq;u~ <le pluie, le süleil 
chalmtoor par moment et lies pompes innombrab1es et. .. 
soignées . Mais ceci est uœ .al\ltre hisboire. 

Agréable randonnée. 
Vive le tandem ! 

L'AIGOUAL 

Nom .aujour1d'lmi p1iesligieux pour lies participants de 
celbe rude sorüe, le clou de l'.anné\e : 200 kil. aller et 
a utant pmu· le retour, une ramp1e d\~ne trientaine de kil., 
20 pompes magistr.al,es (lisez : défaillances ) 10 cr.evaisons, 
une maniVielle cassée, iet, pour su,pporter tout cela, 
11 repas .en 2 jours, quelqu1es 1ilpéritifs (voile ton front, ô 
V élocz;o ! ) un sermon .au t1emple ide Va11era:ugue et, comme 
apothéoSe, un CO'llchier au pdsle de police du cabanon 
piscénois (voyez bat-flanc). Il faut, d'ailleu:rs, s'entendre 

V-1 G N E V 1 E L L E (A u d e) 
à l'entrée des gorges de !'Orbieu 

C ité par la 1'. P. 8. C. 

Cuisine renommée - Prix modérés 

Meilleur accueil el prix 

- spéciaux aux cyclotouristes -

:: ATELIER MÉCANIQUE :: 
Transformations toutes chau•sure• 

Crêpe - Caoutchouc - Cuir 

Réparation en tout genre 

B. ROBERT 
20, Rue du Bourget 

Livraisons rapides 
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à ~e sujet : si l'hospitalité est gratuite aiu cabanon piscé­
n01s, œuvre pieuse marqtulée du soeau de la camaraderie 
cyclotouriste, ·elle l'este to'tl!tefois honor.ab1e. Coucher au 
cabanon 1est pour l\ln cyclo iu:n titiie de noblesse. Le Caba­
non est, en Frm1oe, 1e pœmfor ·es(siai d 'aiubergies de la 
jeunesse si commlWl!es en Europe Centralie. 

Mais revenons à l'Aigoual. La montée par Va1Lera1ugue, 
avec, constamment le .œpèrie dé.sio1a'nt de l'observatoire, 
sur vos têtes, est d''ll:Ue poési·e épiqtufe. La maison fores­
tière de la Serreyrède et la tour d~oibservatio;n semblent 
rire des ,efforts du torurist·e. T.anlôt devant, tantôt derrière, 
souvent par côté, 1el1es semblent chahuter, accrochées 
qu'el1es sont, bo'Ut là-ha!ut, hors portéie, 'et se p.ayer sa; 
tête. Il appui.e sur ses pédales, 1elles montent · il s'arrête . 
épuisé, elles se p enchent sur 1ui presque codJpatissant1es '.: 
Béni ser.ait le .nuage q;ui les lui cafchieraH. Sona,ez qu'il 
es ~ à l·em: pied" q;u'il les toru:chie du re~a)rd, qu'il a déjà 
lf.~1L 170 lnl. pour être là, si près .. . et qu il ll\li r·este à gra­
v_ir, le malhrmweux, que lq'ules 1200 mètries de dénivella­
tion 

Mais quelle compensation l'Aigoual donne à ceux qui 
l'ont vaincu ! Ce n ',esl pas 1tme réputation surfaite qui 
veut que ce belvédère soit oomme « la plaquie tournante 
optique qui réunit les Alpes !aux Pyrénées ,, . Une prome­
nade circuLaiir·e sur la terraiSlse de l'obs·erva't:oir.e convainc 
le plus exigeant. 

C'est cette 'excursion qui ser.a nal'née en détail dans 
notre prochain numéro. NO'Us émettons seuliement le voeu 
qu'•el1e soit riepr[se sur de clmvielles bases, .aiv1ec moins 
de fatigue, .aviec, par exemple, départ de Montpellier, de 
telle manièrie que le p}us gra;nk:i nombre y p:u:isse parti·­
ciper. 

-- Equipements Cyclistes -
d. d. bA.PEYRE 1, Rue du Pont - NARBONNE 

Tous les cadeaux de goût 
sortent toujours de chez 

F. Monié Rumèbe 
Remise spéciale aux 

Randonneurs sur présenta­

tion de leur carte. 

Achetez dans les 
Épiceries 

PAYCHA 
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Économies 

15, Succursales 
à Narbonne 
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Nous sommes h<'u rcux de félicile t• ici notre Camarade Ttogcr Gauberl, 
nwmbre fondalcur de notre Sociélé, qai, au péril da sa vie, a sam·é rlu 
canal de la HoLine oi1 il se noyait un jeune enfant quïl a « remis » û 
sa f amille (c'est l'e.cpress1on du jot1rnaliste qui n otait ce fa it divers) . Et 
tout en le f élicitant de son acte de courage, nous exprimons ici le vœu 
qu 'un si hon camarade se " remette ,, lui-mèm1e à la pédale qu ' il délaisse 
lrop au gré de ses amis. 

• • 
C'est avec joie que nous avons appris en son Lemps la naissance du 

petit Guy Fabre, fils de notre ancien trésorier et toujours ami .Jean 
F.abre, :\ qui nous adressons ainsi qu 'à la jeune maman, nos bien sincères 
félicih1tions. 

• • 
On tourne chaque dimanche. 
Dernièrement, l'écran du Café Sinfreu eut sa première: on donnait 

« Un c011p d'Etat à Limousis » dont les principaux interprètes sont des 
randonneurs, tandis que les décors sont ceux fournis pur la natul·e . Ce 
fut un vrai succès. 

A propos de ciné, remer-cions vivement notre camarade Baby qui, 
n'étant pas « star » dans le film, a cependant voulu jouer un rôle dans 
la société en offrant, pour renfermer l'appareil de proj ection et ses acces-
soires, un magnifique coffre en ébénisterie fine. Si notre ami M .... .. .. est 
catalogué « Che.f dç _h1 sonorisation » en raison de ses interventions bruyan­
tes, Baby, lui, acleur muet, n 'en est pas moins eloquent par ses inter­
Vf:nlions de bon camarade pratique. Merci. 

LES PLUS BEAUX VÊTEMENTS faits sur mesure 

chez DANNA, le Tailleur des Élégants - Rue du Pont 

PEINTURE VITRERIE <Gr ]BJ 0 J~ \Gl-]~ § ]E)t 0 UX 
-:- 24, Avenue de la Gare Narbonne -·-

AU VRAI MILLE FEUILLES " -, 
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5, Place des Allées 

BÉZIERS ~ 
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Chemineau 
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Toutes cylindrées 
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LES CHAUSSURES 
~ 

Emne·MARTRES 
plaisent au pied 

à l'œil 

à la bourse 

Atelier spécial pour Radiateurs 

tJ. M'k\RTINEZ 
3, Hd. de la Révolution 

~ ""~ ~ 
T ôlerie autoni obilc :: :: .. 
. . . . . . Sou 1 {u1·c autogène 
1 :hn11 th oon1 ·1·ie indnst.i·iri le 

16, Rue Parerie 
/•ri.r: sp1!cirmx nu:p Ra11do11neurs 

}'{ôtel du }Vlidi 
M. t)LlVA , Prop1·it'·taire 
Hôtel cité par la F. F. S. C. 

4, A.venue de Toulou se , 4 
NARBONNE 
T é 1 r p h o n c 4-75 

Clwu{foo·e centrnl - Eau cbaude e l. 
froide -"Gar~g·e - Prix spéciaux 

au.x cyclotouristes sur 
pr1;scnl:ll ion c~rte -

propriétaires, employez 

le collosuif 
le meilleur des suifs rouges 

en v~nte partout 

AVIGNON Frères, fabricants 
Avenue des Pyrérn"es 

TENTES STORES 
BACHES 

ÎENTES DE PLAGE 

b. BARBAZA 
2, .4ven:ic des Pyrénées 

NARBONNE 
Téléphone 1 6-97 

- GYGbES -
Roval Champion - Indiana 

ARMES -:- PÊCHE 

DAULL 
43, flue rie la l'm·erie. 

- 10 Mois dt• Cr1~ di1 ·-· 

BACHES • TENTES - STORES 
VENTE et LOC'i'l.TION 

13:\cltcs neuve~ et d'occa8io11 

®lllllillllllllli@ 

J. VENTRESQUE 
6, Boulevar11 Mistral - NARBONNE 

Téléph. 1-99 




